
Contrairement aux autres îles Indonésiennes, Bali est majoritaire de confession hindouiste. Les 
temples sont nombreux et chaque maison possède son propre sanctuaire … 

Nous débarquons à Bali après une traversée en ferry d’une 
heure depuis Java. Nous prenons tout de suite la 
température locale en empruntant un bemo, minibus 
complétement déglingué, direction Lovina. Nous dénichons 
un charmant hôtel à 100 m de la plage, enfin un peu de 
repos et des nuits tranquilles. La soirée nous gratifie d’un 
romantique couché de soleil. Le lendemain, journée 
farniente, plage et promenade. A tout bout de champ, des 
vendeurs de tous business (massage, souvenirs, restaurant, 

taxi, sortie en mer, visites guidées…) nous sollicitent, ce qui devient très énervant à la longue. Le jour 
qui suit, la location d’un scooter nous permet d’explorer les environs. La région de Munduk et ses 
rizières en terrasse, la région des lacs et des montagnes 
du centre dévolue à la culture de mandarines, de 
bananes, d’ananas et de fraises… L’odeur des girofliers 
embaume l’air pollué par les échappements.  Plus au sud 
nous traversons la forêt aux singes et atteignons Bedugul 
qui arbore le magnifique temple Hindou d’Ulun Danu 
Bratan, dédié à la déesse des eaux. Les meru, 
sanctuaires hindous à toits de chaume se reflètent dans 
l’eau du lac de Bratan. En revenant sur Lovina nous nous 
arrêtons aux chutes et bassins d’eau chaude de Terjun 
Gitgit… Quelques brasses dans la piscine de l’hôtel pour nous rafraichir et une bonne douche froide 
avant de rejoindre un des nombreux restaurants avec live musique pour nous détendre.  

Nous quittons le nord pour rejoindre Padangbai au sud-est 
de l’île. Padangbai est abritée dans une petite baie 
protégée et offre de belles plages de sable blanc. 
Ambiance baroudeur, les loueurs de chambres et autres 
vendeurs d’excursions et de plongée attendent l’arrivée des 
bus. Nous n’avons donc aucun problème pour trouver une 
chambre chez l’habitant, il y a l’embarras du choix à tous 
budgets. Dans la soirée nous louons une moto pour les 2 
jours suivants… Nous circulons dans la jungle infernale 
entre bus, camions, voitures et autres deux roues, la 

concentration est de mise, pas de limitation de vitesse, chacun roule comme il veut ou comme il peut. 
Dépassement à droite, à gauche, avec véhicule en face. Il 
est très difficile de s’orienter, les panneaux indicateurs 
sont rares, nous nous arrêtons souvent pour demander 
notre route, sympa les balinais mais rarement 
anglophones en dehors des sentiers battus. Nous visitons 
Ubud, ville très animée et à notre gout trop touristique. De 
nombreux musées et artisanats y sont concentrés. Au 
nord de la ville les rizières en terrasses sont très 
fréquentées par les circuits organisés. Nous poussons 
toujours plus au nord pour atteindre via des villages et 



petits chemins, le site de Gunung Kawi à Tampaksiring. Un escalier escarpé descend dans le canyon 
et traverse la rivière, en face le sanctuaire se dévoile au 
milieu d’une forêt luxuriante. Gunung Kawi est l’un des lieux 
les plus anciens et les plus imposants de Bali. Taillées dans 
la roche, 10 candi en forme de statues, s’exposent dans des 
niches hautes de 8m, de part et d’autre des rives. Pour nous 
désaltérer, une balinaise nous propose une noix de coco, 
qu’elle nous ouvre à la machette.  
Le lendemain matin, nous visitons le temple de Goa Lawah, 
nombreux hindouistes s’y précipitent pour faire des offrandes. 

Les plages de sables noires de Kusamba en face du temple sont envahies par des déchets, ce qui 
reflète trop souvent la réalité, loin des clichés de cartes postales.  La pluie se met à tomber de plus en 
plus fort et nous décidons de retourner à Padangbai afin de trouver une connexion internet  correcte 
pour la mise à jour du site et lire nos e-mails. C’est 
finalement au Dharma homestay que nous trouvons notre 
bonheur et c’est ici que nous passerons notre dernière nuit à 
Bali après avoir assisté aux cérémonies hindouistes au 
temple de la ville. En soirée la bourgade est en 
effervescence. Des centaines de personnes se dirigent vers 
un des temples en fête tous vêtus de blanc hormis les 
policiers en rouge, et les femmes portent des offrandes 
de fleurs fraîches, de denrées alimentaires, d'encens aux 
dieux du temple. Un concert de gamelan suivi de danses 
traditionnelles clôture la cérémonie. 
 
 
 
 Info pratique : 1 Euro =  IDR 12900  (Rupiahs) 
Prix moyen du litre essence  premium :  IDR 7000 
Décalage horaire :  + 6 h 
Wi-Fi : Les connexions à débit limité, réseau faible. 
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